




A 14 seA0

é TAF

A SON ALTESSE SE-
RENISSIME

MontfigneurlePrince
RAA A TFTMNTESN TS

qe A

VIAUKIUE“GUILLAUME,CS

Duc de Saxe Zeitz,
 Adtminiftrateur de P Eviché

de Natrnbourg
cc, &c,

Le 9e) 5“AÀ dde. 1

471 apooMu s



Seigneur tres Illuftre,
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Out cé qu'ily à de bedu mendé ef? d'avis
gue Voëre Alteffe if ‘exkrggement
grand Patrone des Mufès Car td comnoit
Votée tres IHluftre Perlonne comme cei-

“let qu banté le plus fonvant-leur's de-
tours Qui s; entretient avec des Duitresmuêts (quel
que rare que ce fit aus Princes!) qui prend plaifir
aus manufcrits des favans qui cñitive les bibliothe-
ques, s'etant fourni outre-celle de la cour qu'on ad-
mire,une particuliere de cabinet pour fon propres
ufage ,en fin qui à le plus genereus penchant à tout
le curieus d'etude, en forte que ce monde fe trouves
furpris des dons excellens dont la nature a embells

PMU Vo-



Votre Altelle C'ef@ ce qui m'encourage revant à qui
dedier ce petit ouvrage, da jeu de la nature de me

later qu'il fera accueilli de V otre Altelle le plus fou-
baitablement qu'il ne put être facrifie mieus gi
â celui qui a le plus puisfant foin proteger les
mufes, auslr bien que je me reffens une obligationWs
indippenfable de entreprendre entant par la res-

féuvenance reconnoiffante du bonbeur dont mon-
grand-pere Pellio a jour dans une vie favorable,
fous la Regence de Son Altelle Votre Pere de g/o-
rieufe memoire, ES encore pas ticuhierement en conft-
deration d'avoir ete recen de Votre Aitelle comme
d'un Trajan de notre tems à participer de Ses Mu-
fes dans la celebre Ecôle de Zeitz. pres donc
que mes etudes y on: pris la fèmence, qu elles fe
fênt accruës à l Academie paternelle, ne faut il
pas rendre les premiers fruits à celui qui a plante
l'arbre, €S bien à les fleuves dont la fource eff las
mer decoulent aoreablement la d'on elles font ve-
nuès il faut que ce miffeau 5 en retourne à fà fortie

qu il a prifê de la beneficence de Votre Altes-
fe Ainfi je confacre à. Votre Altellc cet œuvre
de mufes puisque j'ai bonne affrurance qu'elles
Lui font tres fâcres, avec un foubait tresbum-
ble que le Tout -puiffant-confèrve Votre Alteffe
pour la fleur de l'Angufle Maifon de Saxe les
foulagement de Ses Sujets €S pour l avantages

de



de ma profperite, car il 9 A quantite de bien-
faits qui me temoignent la Grace de Votre Al-:
telle j'efpere qu'ils s'augmenteront tons les jours
afin qu’ il foit prone tres puifamment

de Votre Altefle_.

de plua bumbles

“7 8 le plus obëiffam

Georg. Chrétien Wérther.
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